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Des  Élefteurs  de  l’état  d’Avignon  & 
Venaiflîn  réunis  , formant  le  dé- 
partement de  Vauclufe  , féant  à 
Avignon. 

Aux  Repréfentans  de  la  Nation  Fran-, 
çoi/è. . . 


. ; Es  SI  EU  RS, 

Battus  par  la  tempête  , au  milieu 
des  orages  , à travers  les  écueils  , 
enfin  nous  arrivons  heureufement  au 
port. 

Nos  premiers  regards , Meflieurs  ^ 
fe  tournent  vers  vous.  Vos  fublimes 
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décrets  nous  ont  tracé  notre  marche 
dans  la  route  épineufe  que  nous  avons 
^ pourfuivie  : notre  premier  devoir , le 
premier  vœu  de  nos  cœurs  , c’eft  de 
vous  préfenter  notre  hommage.  Lé- 
giflateurs  François  î Légiflateurs  de 
rUnivers  ! Nous  avons  adopté  vos 
loix  : nous  avons  expulfé  nos  tyrans: 
nous  avons  combattu  : nous  fommes 
au  moment  de  combattre  encore  pour 
foutenir  l’édifice  que  vos  mains  élevent 
au  bonheur  des  peuples  : notre  hom- 
mage doit  vous  intérefler. 

Membres  de  la  grande  famille  des 
François , l’intrigue  des  defpotes  nous  en 
avoit  réparés  depuis  plufieurs  fîecles. 
Vous  avez  porté  la  lumière  dans  nos 
malheureufes  contrées  que  le  gouver- 
nement des  prêtres  vouoit  à l’igno- 
rance & à la  fuperftition.  Grâce  à 
vous  la  France  eft  libre.  Nous  jom- 
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ms  François t nous  l'avons  toujours  été: 
nous  fommes  devenus  libres  comme  nos 
f reres , & nous  avons  juré  de  mourir  , 
plutôt  que  de  cejfer  (T être  François  & 
libres. 

Notre  premier  ëlan  vers  la  liberté 
a déjoué  les  complots  des  ennemis  pu- 
blics. Si  nous  voulions  parler  de  notre 
gloire  nous  pourrions  vous  rappeller 
tout  ce  que  nous  avons  fait  pour  la 
patrie  : nous  vous  dirions  que  notre 
conftance  , notre  courage  ont  fauvé  la 
conftitution  ; que  l’énergie  de  notre 
, patriotifme,  de  notre  vigilance  ont 
élevé  fans  celle  une  barrière  impéné- 
trable entre  la  horde  fanatifee  du 
Languedoc  » & celle  du  Comtat  > que 
nos  ennemis  cherchoient  à reunir  pour 
incendier  tout  l’Empire  > & étouffer  la 
berçeau.  Nous  vous 
nous  fommes  toujours  art 
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îîrés  pdiir  *ia  caüft  publique  'contre 
les  tyrans  & ' contre  les  traitres. 

Mais  Vôus’  le  favez,  Meffieurs  , & 
notre  apologie  eft  dans  le  fulFrage  de 
-tous  les  amis  de  la  patrie;  fiers  de 
notre  civifine  , nous  fommes  glorieux 
â etre  l’objet  de  la  haine  & dé  la  rage 
des  confpirateurs  contre  la  liberté'. 

Aujourd’hui  , Meffieurs  , nous  vouS 
prëfentons  un  peuple  entier  , un  nou- 
veau département  dans  le  fein  de  la 
'France^  & les  loix  de  Tégaiité  j qui 
font  votre  fublime  ouvrage,  vont  fleu- 
rir où  le  defpotifme  des  prêtres  ultra- 
montains  étendoit  fon  fceptre  de  fer  à la 
honte  de  la  raifon  & de  l’humanité'. 

Jufqu’ici  , Meffieurs  , vous  n’avez 
vu  que  des  vœux  ifole's  de  vivre  fous' 
VOS'  lojx.  Nous  vous  offrons  un  vœu 
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unique  &.  .unanime  , & nous  avons 

tous  juré  de  pourfuivre  fans  relâche 
notre  réintégration  à l’Empire  Fran- 
çais , dont  nous  avons  , toujours  fait 
partie.  Ouï  V MéflieürV,  nous  fommes 
Français  ; ÔC  fi  nous  ' ne  Tétions  pas' 
par  notre  pofition  au  milieu  de  la 
France,  nous  ferions  dignes  de  l’être 
par  notre  attachement  à la  conftitution 
Françaife. 

Tous  les  Français  Patriôtès  vous  de- 
mandent avec  nous  de  nous  rendre  à 
la  France.  Affez  long-temps  la  poli- 
tique nous  avdit  trafiqués  & fe  jouoit 
de  nous , pour  mener  à fon  gré  la  cour 
intrigante  de  Rome.  Des  tyrans  pou- 
voient  vendre-  les  peuples  affez  foibles 
pour  ne  pouvoir  fécouer  le  joug  ; mais 
les  peres  de  la  patrie  ne  peuvent  pas 
fouffrir,  & ne  fouffriront  pas  , que 
fes  enfims  foient  remis,-.;  en  des  mains 
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Nous  fommes  avec  relpeO: , 


Les  Elefteurs  de  Vétat 
d’Avignon  & Venaifliii 
■réuni , formant  le  dé- 
partement de  Vauclufe  , 
féant  à Avignon, 


A Avigkom  , che*  Sabin  Tournal  , Imprimtur  dt 
l’AOtinblée  EUâoralc,  du  département  de  Vauclufe. 


étrangères  3c  ennemies.  Nous  voulons 
rentrer  dans  notre  famille  ; tous  nos 
freres  nous  tendent  les  bras , le  jour 
où  vous  comblerez  nos  voeux  fera  pour 

eux  & pour  nous  un  jour  de  triom- 
phe. » 


